
P O É S I E 

LA SAVOIE. 

Poétique pays, Savoie, alpestre terre, 
Que l'ignorant méprise et plaint de sa misère, 
Mon cœur sait admirer tes aspects émouvants, 
Tes monts audacieux que les beaux jours verdissent, 
Tes rocs, et tes coteaux que de grands bois tapissent,-
Et tes fiers peupliers luttant avec les vents. 

O laisse-moi chanter ta splendeur virginale, 
A cette heure sereine où l'aube matinale 
Blanchit ton front altier dans l'éther endormi. 
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Reine tu m'apparais, à l'instant où l'aurore 
Eclaire tes grands pics dont le faîte se dore 
Et reçoit du soleil un doux baiser d'ami. 

J'aime tes lourds rochers à la coupe hardie, 
Tes vais ombreux et frais dans la gorge verdie, 
Tes prés où le printemps fait germer tant de fleurs, 
Tes grands bois de sapins, tes ravines profondes, 
Sous le vent, tes épis courbant leurs têtes blondes, 
Et la brise des monts aux suaves senteurs. 

J'aime aussi tes sentiers cachés dans le feuillage ; 
J'aime, au soleil couchant, de village en village, 
Voir luire tes clochers, entendre Y angélus ; 
Des mille voix du soir j'aime la symphonie, 
Exhalant vers le del sa pieuse harmonie, 
Et mêlant son grand hymne à l'hymne des élus. 
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